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De Lyon gallo-romaine 
à la ville franque

Salle 2 : Antiquité, 
époque paléochrétienne

Fondation de Lugdunum

Une colonie romaine (-43 av. J.-C.)
L’empereur Jules César conquiert la Gaule transalpine entre -58 
et -51 av. J.-C. Après son assassinat en 44 avant J.-C., les gau
lois Allobroges de Vienne (Isère) expulsent les colons romains. 
Ces derniers, pour affirmer la domination de Rome sur la Gaule 
récemment conquise, fondent alors en -43 av. J.-C. une colonie 
romaine sur le site stratégique de la colline de Fourvière 
au confluent des voies navigables du Rhône et de la Saône. 
Installée sur le territoire des Ségusiaves, cette colonie fait face 
aux installations gauloises de la plaine de Vaise et du bas de la 
colline de la Croix-Rousse (Condate). La cité prend le nom de 
son fondateur et premier gouverneur Lucius Munatius Plancus : 
Colonia Copia Felix Munatia Lugdunum.
Ses premiers bâtiments, de taille modeste, sont faits de bois et 
de terre, à l’image des camps militaires. Entourée d’une levée de 
terre avec fossés et palissades, elle n’occupe que le sommet de 
la colline.
Au début du 1er s. la colonie est remaniée  : îlots carrés de 36 
mètres de côté, rues pavées de galets et bâtiments à tuiles et 
enduits peints (Inv. 1149.7 Plan de Lyon antique).

Développement de Lugdunum

La Capitale des Gaules sous les Julio-Claudiens 
(-27 av. J.-C. à 69 apr. J.-C.)
A la fin du 1er s. av. J.-C., l’empereur Auguste divise le territoire 
gaulois en 60 nations qu’il regroupe en trois provinces impériales : 
la Lyonnaise, l’Aquitaine et la Belgique. En -27 av. J.-C., Auguste 
fait de Lugdunum la capitale des Gaules*, siège des gouver
neurs. Il fait aménager des voies romaines qui rayonnent à tra-
vers la Gaule à partir de Lugdunum en plein essor (Inv. 1333.2 
Lugdunum sous les Gaulois, Romains et Rhodiens).

On bâtit des aqueducs (Inv. 743 Ruine de l’aqueduc de Saint-
Irénée), des égouts, des édifices publics (théâtre, grand temple…) 
et, sur le flanc de la colline de la Croix-Rousse, le sanctuaire 
fédéral des Trois-Gaules, aujourd’hui disparu. Chaque année 
au 1er août, les représentants des nations s’y réunissent pour 
célébrer le culte de Rome et d’Auguste et réaffirmer leur fidélité 
à l’empire. À partir de 19 après J.-C., les festivités ont lieu dans 
l’amphithéâtre des Trois Gaules inauguré par l’empereur Tibère 
et agrandi au début du 2e s. sous l’empereur Hadrien : c’est alors 
le plus grand amphithéâtre de Gaule avec une capacité de 20 000 
places  ! Il accueille aussi des jeux propres au monde romain  : 
gladiateurs, mise à mort de condamnés, bêtes sauvages.
A l’avènement de l’empereur Claude, né à Lyon, la colonie 
prend le nom de Colonia Copia Claudia Augusta Lugdunum. En 
48 après J.-C., ce dernier prononce devant le Sénat à Rome un 
célèbre discours qui propose d’accorder aux Gaulois l’accès à 
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Théâtre antique de Lyon, lithographie, Roche, dessin, A. Gaillard, Inv. N 3505.3 
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la magistrature publique de Rome… discours immortalisé par 
une table de bronze affichée placée dans le sanctuaire des Trois 
Gaules : les fameuses Tables Claudiennes*.

Apogée de Lugdunum

La pax romana sous les Flaviens et les Antonins 
(69 à fin du 2e s. après J.-C.)
Lugdunum, comme l’ensemble du monde romain, connaît 
ensuite une période de paix et de prospérité. Peuplée d’environ 
35  000 habitants, elle est l’une des plus grandes cités de la 
Gaule. La ville haute (colline de Fourvière) s’embellit : Thermes, 
habitats en terrasse... La cité s’étend aussi en contrebas 
sur la rive droite de la Saône (actuel Vieux Lyon), dans les 
Canabae (actuelle presqu’île entre Ainay et les Terreaux, 
progressivement remblayée au cours du 1er s.) et dans le bourg 
gaulois de Condate (autour de la place Sathonay). L’artisanat 
prospère avec l’installation de verriers, potiers, fabricants 
d’outres, métallurgistes... Le commerce se développe avec les 
importations de vins d’Italie et de Grèce, d’huile et de saumure 
d’Espagne et de bien d’autres denrées arrivées par bateaux.
Mais, en 197 après J.-C., Claudius Albinus se proclame em
pereur et s’installe à Lugdunum. L’empereur légitime, Septime 
Sévère, vient l’affronter et remporte la bataille sur le plateau 
de Tassin-la-Demi-Lune. Lugdunum est sans doute pillée, 
l’infidèle bourgeoisie exilée et ses biens confisqués au profit de 
l’empereur.

Déclin de Lugdunum

Capitale destituée
En 297 après J.-C., à l’occasion d’une réorgani-
sation de l’Empire romain face à la pression des 
ennemis extérieurs, Lugdunum perd son statut de 
capitale des Gaules, au profit de Trèves (actuelle 
Allemagne), plus proche de la frontière du Rhin. 
Elle est rétrogradée au statut de siège administra-
tif de la petite province de Première Lyonnaise.
La colline de Fourvière est abandonnée entre le 3e 
et 4e s. Seules des zones ponctuelles, autour des 
sanctuaires funéraires chrétiens de Saint-Irénée 
et de Saint-Just, restent occupées. La population 
se replie au pied de la colline le long de la rive 
droite de la Saône et aux Canabae en presqu’île.
Au 4e s. la ville est centrée sur le siège de l’évêque 
et le groupe épiscopal dans le quartier Saint-Jean : 
cathédrale Saint-Jean-Baptiste, baptistère Saint-
Etienne, église Sainte-Croix. Le quartier du sanc-
tuaire fédéral est abandonné.

Dans les royaumes barbares

Ville burgonde, ville franque
À la fin du 5e s., suite aux invasions barbares, la Gaule est mor-
celée sous la domination de plusieurs royaumes en guerre les 
uns contre les autres : les Francs au nord-est, les Wisigoths au 
sud de la Loire, en Languedoc et dans la vallée de la Garonne, 
les Ostrogoths et les Burgondes en Bourgogne, en Savoie et 
dans le Lyonnais. Depuis 461, Lugdunum est sous domination 
burgonde, royaume dont la capitale se trouve à Genève.
Mais les Francs gagnent du terrain et, en 534, annexent le 
royaume burgonde. Lugdunum devient ville franque, au sein du 
royaume de Clotaire en 558.

Le 4 septembre 476, l’abdication de l’empereur Romulus 
Augustule avait mis fin à l’empire romain d’occident et à la 
Lugdunum romaine : dès lors l’empire romain d’Orient n’exerce 
plus que de loin une autorité théorique sur la cité.

Gaule : du latin Gallia, nom donné par les Romains à deux régions 
occupées par les Celtes : la Gaule cisalpine (au sud des Alpes du point 
de vue romain) et la Gaule transalpine (au nord des Alpes), cette dernière 
comprenant la France actuelle mais aussi la Suisse, la Belgique et la rive 
gauche du Rhin.
Tables claudiennes : découvertes sur les pentes de la colline de la Croix-
Rousse en 1528 par un marchand drapier, elles sont acquises en 1530 
par la Ville pour 58 écus d’or et exposées dans la Maison de Ville. On peut 
les voir au musée de la civilisation gallo-romaine de Fourvière.
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Tables claudiennes, plaque de bronze, musée de la civilisation gallo-romaine, 
© Ch. Thioc, Musée gallo-romain de Lyon, Département du Rhône


